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Pour l'amour de Babette 
! Fox-Fita 

HORS-SERIE COMIQUE 
Inec Bit, Coi ci Baiclle/ /Edition Foz-FUmf 

Les Fils du Soleil 
FILM D'ART EN « EPISODES 

(Edition Pathé} 

Bib est ua ancien roi détrône. L'histoire ne 
précise pas de quoi notre ami quadrumane 
était roi mate ce devait être de la finance, 
car il est parlé incidemment d'une fâcheuse 
opération de bourse. 

Breï, Bîb, au milieu de ses nombreux sex-
- Biteurs, vit une existence dorée. 

••"Lorsqu'il s'ennuie, il p a n pour m e ran­
çonnée dans son éblouissante huit cyt ' -dres 

Un jour, il rencontre un « tacot » 'en panne 
Behri du modeste Bob livreur dams un tnaga-
• i n de modes. Bob est accompagné de Ba. 
bewe, son flirt, le mannequin le plu» appré-
tié dudit magasin. 

Une œillade de Bib et Babette abandonne 
•on fiancé et sa mauvaise voiture, pour re­
joindre I l merveilleuse torpédo. Cependant, 
e l le ne tarde pas à eifler le trop entreprenemt 
propriétaire et a s%chapper pour reprendre 
•on travail et vivre honnête, mais pauvre. 

Le roi Bib fait enlever le mannequin qu'il 
eonvoite. 

Bob. cowragtrasement entreprend de sauver 
Mlle- qu'il arme, et, pour y arriver, se tait 
•tder par vingt agents de police. 

g Aucun Programme Cinématographique 

B*cst complet sans on « FOX-FILM i 

FOX-FILM 

La Journée Sportive 
FOOTBALL-ASSOCIATION 

Grâce au maréchal LjAautey, l e Maroc est 
pacifié. Seul un petit groupe de dissidents 
poursuit la lutte. Abd el Kassem, réfugié 
dans l'Atlas envoie un de ses émissaires, Ali 
Ben Safd. demander des armes au baron de 
Horn, financier cosmopolite d'origine dou­
teuse, qui habite Paris. 

Le baron est épris d'une Jeune fille. Aurore 
fiiie du marquis de Saint-Bertrand. Sa de­
mande en mariage ayant été rejesée. Q a 
résolu d e se venger. 

La visite de l'Arabe 'sert ses projets et c'est 
ainsi qu'à la suiie_ d'une machination, l e 
fiancé d'Aurore, Husstrt de Beauvoisin, élève 
de l'école de Saint-Cyr. est accusé do vol ot 
emprisonne. Le Jeune homme réussit a s'éva­
der pour se justifier auprès de celle qu'il 
aime, mais il est chassé, par le marquis. Que 
va-VU faire ? 

38, PLACd AUX BLEUETS, 38, LILLE 
Télcphonm 22.98 

ADAPTATION DU CRANO SUCCÈS THEA­
TRAL DE PIERRE BERTON ET tVMMON 

florfa StK»î5!W- {PnàucUo* Paramounti 

L'Enfant des Flandres 
CRAND FILM DRAMATIQUE { 

'ai-ec Jacquie ÇccgvU [Distributeur Gaumonl) 

PLORIA 8WAKS0H DANS ZAZA 

• Décrire ce scénario populaire et dont s'est 
Swnparé la chanson même, est inutile Mais 
ce qu'il- faut dire, c'est l'art et l e soin dé-

f iloyés pour la mise au point de ce sujet 
rancais, dans un cadre vraiment français. 

•Sa voyant ce beau drame, nous nous sentons 
chez nous. Floria Swanson fait une création 
merveilleuse de • Zaza », nous santons vrai­
ment! son ame souffrir et 6e déchirer devant 
«vous. En un mot, c'est de la vie , du très 
grand art. 

L'admirable ffifla «ne présente Gatrmoot est 
incontestablement un des plus émouvants 
qui aient été réalisés par le petit prodige 
américain. 

Jacquie Coogaa est un très grand artiste. 
mai* jamais sans doute sa compréhension 
merveilleuse des souffrances et des joies de 
l'enfant ne s'était à ce point manifesté a 

Tout le monde voudra voir L'ENFANT DES 
FLANDRES, r œuvra la plus humaine de 
l'époque. 

" Les Deux Gosses" 
à l'Opéra de Monte-Carlo 
Un cfné-roman a été projeté dans un 

théâtre officiel. En effet' l.Opéra de Monte-
Carlo a donné, les dimanche 14 et hier 13 
décembre, deux grandes représentations de 
gala, dont le spectacle était uniquement 
constitué par la projection du grand film 
français, LES DEUX GOSSES, mis en scène 
par Louis Morcanton, d'après l e roman de 
Pierre Decouroelle. 

Cet événement confirme que LES DEUX 
GOSSES est vraiment le meilleur ciné-roman 
que le cinéma ait produit, car il ne fait de i 
doute pour personne, que si ce filin avait été 
quelconque, il n'aurait pas retenu l'attention 
de directeurs aussi artistement avertis que 
ceux d'un Opéra dont la réputation est uni-
ver belle. | 

Nous' constatons avec jot» que l e s CINE. 
MATOCRAPHES PHOCEA • sont largement 
récompensés des sacrifices qu'ils se sont im­
posés et que la consécration de ce grand film 
viaut couronner les efforts de cette marque 
si active. 

D'après des échos qui nous sont parvenus, 
ce n e serait pas la seule grosse surprise qui 
nous serait réservée par l a grande marque 
française au sujet des DEUX GOSSES. 

L'ENTRAINEMENT OS L'ÉQUIPE D UNORD 
Plusieurs centaines de sportsmen ont assiste 

hier, parc Jean DubruUe. a Roubalx. au maton 
d'entraînement de l'équipe du Nord à laquelle 
était opposé le onze du 110* R.I.. commandé par 
le capitaine Servent. 

Il faut en toute tustlce. déclarer que ta team 
nordiste était privé des services de Qravelines de 
Vanco. d'isbecqne. de Lerouge. ce dernier blessé 
sera remplacé par Mao Qnlot. du Stade Roubal-

i sien. 
De la partie, peu a dire. Les Nordistes s'éver­

tuèrent plutôt A trouver la conjugaison entre les 
différentes lignes que de marquer des points 

Néanmoins, le matcb fut plaisant. a suivre De 
Jolies combinaisons furent très remarquées entra 
la triplette - da centre où brillaient Blequel, Lé-
vouglo et DuponcoeUe. Gulot à l'arriére parut un 
pou faiblard. Vallet rit excellente besogne - en­
contre ne fut Jamais A l'ouvrage, mais ses arreu 
turent Impeccables II doit démonter dlmancne 
aux Parisiens son savoir-faire et leur Brouter ses 
indéniables qualités. 

Le 110* RI possède une équipe Dors-pair, elle 
est da taille A tenir téta à plusieurs crdbr de lt-
v-lsloo d'Honneur Tassln. d'Arraa. an but, ne fit 
rien de transcendant Au coup de sifflet final le 
Nord avait marqué 5 buts. A noter cru* la parti» 
fut dirigea par l'entraîneur anglais.. H Grirnts 
qui s'acquitta A merveille de sa tache. 

LES RENCONTRES DD 31 DECEMBRE 
Association Sportlv» d'Hellemines. — Equipa 1 

contre U.S. Oon-Saiagnln Rrmttez-roum des eaul-
Plers à M ta., gare de Ulte ^ ^ 

L'équipe 8 rencontrera A Benemmes, l'équipe t 
des Mécano-Club Lillois 2. championnat, t II) L , 
rendez-vous au vestiaire l i t 30 

L'équipe IB mixte rencontrera A M n. ta A Bel-
lemmes, l'équipe ire A de Cnéreng Rendes-vous an 
vestiaire A 1 b «5. 

L'équipe Juniors contre Bop Club Lulots Juniors 
A 14 h. 15. terrain derrière la lemetière Cendsi' 
vous an vestiaire A 1 h SA. 

L'équipe 3 rencontrera l'Iris Club Loossots S a 
10 heures A Looa. 

U.S. .PérsnchlM oontr* 8.0. ri»*l.. — Les Fivols 
déplaceront leur équipe an grand complet qui com­
prend des teneurs de bonne classe et forme une re­
doutable équipe Pérenchles. par sa défaite de <V-
manche dernier, tient A racheter la confiance de 
son public et fera l'impossible pour battre les ter­
ribles sportljrmans ce qui nous promet une ren­
contre très intéressante et les amateurs avides -nés 
émotions sportives se rendront en masse au groun.i 
de la rue Philippe de Girard, contempler cette 
belle partie l e coup d'envol sera donné A u h 15 

u s p. 1B centre La Lommoise Sportive 1. a 
3 h 15 A Lomme 

tj.S P 3 enotre Sportlne Club Fivols 4. A 10 D . 
A Pérnncbies 

TJ.S P. l'union contre C A. Houpllnes Juniors. A 
8 U.. A Pérenchles 

LE RED STAR A LILLE 
Le Red Star trots fols gagnant de la Coope de 1 

France, viendra à Lille dimanche prochain, ren­
contrer l'Olympique. Lillois 

Les rencontres Red-star-oiymplque Lillois sont 
toujours suivies par une foule de sportifs qui coo 
naissent le passé des deux grandes équipes fran­
çaises et sont convaincus que quelles que soient 
les difficultés que ces clubs peuvent rencontrer 
momentanément. Ils n'en ont pas moins un très 
bel avenir 

Les dirigeants de l'OX. ne manqueront pas dans 
ce- matcb amical, de roeltre en ligne auelques Jeu­
nes espoirs et Ils laisseront reposer quelques Joueurs 
blessés et surentraînés U T a tout lien d'espérer 
qu'Us tireront de ectte rencontre, des conclusions 
utiles pour le matcb du dimanche suivant de cham­
pionnat du Nord Lille-Boulocne A Boulogne. 

U.S. RONCHIN-THUMISNIL 
I/Dnlon Sportive Ronchtn-TnumesnU rnvKe tons 

ses membres actif» et honoraires A assister A » 
réunion générale qui anra lieu le mardi 33 cou­
rant. A 19 h 30 précises, estaminet Delon. 19, route 
d'Arras A Tbumesnll Ordre du Jour : Compté 
rend» de la situation financière : Questions il 
verses. 

L'Union Sportive de Lesquln (minimes! demande 
matches avec équipe correspondante des environs 
de Lille le 83 décembre. 1er ianvier et dates sui­
vantes. 

Football Club de Liévln, équipe 2. demande raat-
cbes contre équipes 9 et 3 de la région, le 98 dé­
cembre et le reste dé la saison Ecrire A M. Stlé-
venard. 9. r«« des Garennes, A Uêvin (Pas-de-Ca­
lais 

RUGBY 

Irta etiik Ltltets «Comité du IMN «entra 
•Mis* Spertlve Se Mantaelllev (Osmltt I RMEJuSas) 

Le grand maton évent q»a doit mettre aux pris» 
pour le Cnampioonat de France, l'équipe première 
de l'Iris Club Lillois, représentative du Nore" et 
le Quinze Union Sportive Montpellier, représentât!', 
aura lieu dimanche prochain 91 courant, sur le 
terrain du Stade de la Laiterie. Avenue du Colvsée 
A Lambersart 

C'est la première fols que le Nord se trouve en­
gagé dans le Championnat de France et la Fé­
dération Française de Rugby en désignant notre 
région pour cette rencontre, a vorlu connaître '.a 
valeur actuelle du nanti hall pratiqué dans son Co­
mité septentrional. . 

Quels sont les résultats de cette rencontre t pro­
nostic bien difficile A établir ' : d'un côté des hom 
mes adroits vîtes, connaissant toutes les ficelle* un 
métier qu'ils pratiquent depuis des années, mats 
handiaepés légèrement par le déplacement et peut-
Être aussi par ta température et- le sol De l'autre 
une équipe an moral solide cpm posée de joueurs 
résistants, habitués au terrain mauvais, aux tempé­
ratures Inflémentcs. plein entraînement avant réa­
lisé depuis deux années des progrès immenses et 
bien décidés A faire mieux que se défendre 

DéJA l'année dernière, on s'en souvient, les mê­
mes équlpiers opposèrent dans la Cotipe de Promo­
tion oue résistance optnlAtre A l'équipé de Rouen 
commandée A cette époque par le fameux Interna­
tional Dupont. 

Cette saison, cette équipe a fourni de très belPw 
parties ; talonnée de très près par ces redoutables 
concurrents, elle est néanmoins parvenue a gagne» 
tous ces matches aller dans la compétition .o 
Championnat du Nord 

Pour les fêtes de la Nouvelle Année, le Comité l e 
l'iris a fait appel à une excellente équipe de Lon 
dres, qui vient en France pour Jouer plusieurs 
Quinze de Division d'excellence • 

Nous reviendrons dans le courant de cette «e-
maine. sur de plus amples renseignements au sujet 
do cette belle rencontre en perspective. 

BOXE 
• O U * A I X LE 0ALA OS DIMANCHE 

Cinq grands eembat» « 
La réunion de dimanche est appelée A obtenir 

un succès sans précédent, de par la valeur des 
boxeurs au programme. 

En 10 rounds de 3 minutes : senaekels Jeune, se 
heurtera A Deconnlnck. le Roubaisien vient de *e 
distinguer A Paris en battant le Lyonnais Julien, 
récent vainqueur de Bub Dempsey ; l'Imbattable 
petit schaekels devra-t-il s'incliner devant le vain­
queur d'Alverel Celui-ci doit le mettra A l'ouvrage 
et est bien capable de le battre. 

En 10 ronds de 9 minutes : le eomtngman tour-
quennoU Geo Briard se heurtera au Parisien Cou-
callotr. Depont. etc 
lea-ud le vainqueur des Jnllard. RouUs. Youyou. 

La champion du Nord poids lourd Delaunoy, au­
ra fort A taire debant Viane. Ce combat entre les 

deux Tourquennois promet d'être très disputé et 
sera passionnant A suivre 

Le champion de> Flandres Descnemaker essayera 
de prendre sa revanche sur Dewancker, beau com­
bat en perspective par la valeur des deux pugi 
listes en présence. 

vanlerberghe. le du poids léger Mouscronnats, 
élève Vandereruyssen, aura en Vandries. on rude 
adversaire, ce dernier possède un record des 
mieux fournis et compte des victoires par It.-o sur 
BlUiet vandemeulebroucke. Vao BossêL Declercq. 
Leroi Gans. Reburzlen de Parts, etc . 

Un combat préliminaire mettra deux boas 
boxeurs en présence 

Il fait bon de louer -J*er MM. Tietart 8. me du 
Grand Chemin : Deltombe. Place de la Gare ; Rys 
Café Belle-Vue, rué Neuve 10 Vandereruyssen. 00 
rua d'Alma. Roubaix La -salle sera chauffée. 

UM CRANO CALA A ANZIN 
Après de laborieux pourparlers, les actifs dlri 

géant» du • Sporting Club ^nztnois • ont réussi 
mettre sur pied pour 'a veille de Noël, un magni­
fique programme qui peut rivaliser avec les plu» 
belles réunions pugillstlques de la région Cette réu­
nion aura lieu au Kursaal-Cinéma lia rue de St 
Amand. 

Le clou de la soirée sera le grand combat Auoor-
tin-Tailltez. un des plus sérieux espoirs du Nord 
ce matcg est conclu pour IO rounds 

UN CALA A SAINT-AMAN» 
Samedi 90 Décembre an Théâtre Munlerpal.graa 

de séance de boxe, organisé par le Boxlng Cluo 
Amandlnots, manager Crux D. 

Programme • 10 rounds de 3 mlante» Auburun contre Nion. 
10 rounds de 9 minutes Dents contre Conleaud 
10 rounds de 2 minutes Delcourt contre Pesson 
Et la revanche Gtllard-DdnUez, Ainsi que deux 

autres combats préliminaires Cette soirée sera corsée par la présence du cham­pion anztnols RrtouardMascart 
BOXINO OLUB AMANDINCIS 

DËFTS — Parent. 05 k., du C.A.A.. vainqueur 5 
fols du Roubalsleo Vannée, lance on défi A van-
doolage. champion du Nord et A tous te* welters 
ire et 9e séries 

Blampain. si k . du C A A A tous les légers fran­
çais et belges tre et 9e séries 

Delmotte 70 k.. du O.A.A A tous les moyens da Nord. 
Ecrire pour conditions Et Descarpentnes. mana­

ger, 93. Grand'Place st-Amand CNordl 
LE OALA OU EOXINO CLUS O'ANZIN 

Le Boxlng Cluo d'Anzln organisait dimanche 
dernier. Salon des Sports, une magnifique séance 
qui aval tattiré un nombreux public Les combats 
furent ardemment disputés e» les décisions arra­
chées de mstesse A noter l'ovation faite au m a 
pathlqne Mascart A son entrée sur le ring 

L'exhibition qu'il fit en compagnie de son fidélo 
manager Tiétart. fut très contée des spectateurs 
Crauc et Aubertin reçurent leuT part d'ovation en 
se débarrassant des adversaire* qui leur étalent 
opposés Voici es résultats • 

Paquet bat Brouillard (Bruayl aux points 
Dlssily rQnlévnim bat Glltard (Salut-Amaadl 

par disqualification au 1er round 
Denis (Saint-Amanfl) bat Stéphane (Marlyl aux 

points. 
Craue (Anzlnt bat Servals (Ostendn) an 7e roua-1 
Servals va plusieurs fois A terre et se montre 

nettement Inférieur Crauc est très en progrès ri 
faudrait le voir maintenant aux prises aivec no 
homme de tout premier plan 

Auburtin fAn7lnl bai Tavernler fOstende» t«r k.-o au- 9e round 
Premier round d'observation, mais k la deuxiè­

me reprise. Tavernler part en trombe, cherchant » 
• déborder l'Anzinols Au cours d'une réplique. An-
bnrtin touche son adversaire" d'un oopereut dou­
blé d'un crochet du droit Tavernler. pour la pre­
mière fois de sa carrière, est knork-ont 

AU BOXINO 0LUE LEMSOIS 
Programme complet de la séance de boxe, orga­

nisée par le Boxinor Ring Lensois professenr Pluvet-
te Combats : 1 Lefebvre contre Chartrel : 9 Von 
rompu contre Paul Clans : 3 Delépine contre 
Seeq : 4 Contret contre villtei t 5 Hanotol contre 
RuU : * Klabecli-contre Lmolr 

L'UNION DES SPORTS 8RUAYSIENS 
lance un défi A tons les boxeurs de Se série pro­
fessionnels de la région des Flandres et à tous les 
boxeurs amateurs de la cégion pour ses élèves dont 
les noma suivent : 

AMATEURS (Mouche) : Lelen Augustin : Plume • 
Delorence Gilbert : Légers : Faucœur Louis Fra-
chart Kléber : Mi-moyens : Rumeaux Joachim.Ta-
rapata Joseph. LAbruyère Joseph : Moyens : Van. 
pamel Gusfave, Blrembant Martial r Lourds : De-
lobe] Henri. 

PROFESSIONNELS — Ooq : Prnvost Bmrsue t 
Plume : Di'hamel José. Wehely Enalle : Légers : 
Lesage Léopold : Lourd : Dame Nicolas 

Pour renseignements et conditions, s'adresser A 
V Oarnler Jacob's. 93 rue Fouxcnambault. Brnay-
en Artois rPas-de-Calais) 

L'UNION DES SPORTS BROAVSIENS 
relève les défis lancé» par M. Leborgne de Fresoea. 
pour France, 99 k -' Dame Nicolas 80 k- ; Vandte-
pendael SB k - Pm-vost Engène. St k M : Bar-
msl M k ; Lesage Léopotd. 00 k : Flament 60 k.i 
Duhamel JossS. 61 k 150. 

pour rensevgnemnnts et condition» s'adresser A 
M Garnter- Jacob*». 93 rus Fourchambault. Bruey-
en-Artois (Pas-de-Calais). 

LE OALA O'AUCHBT. 
du-13 Janvier 1925 annoncé A la dernière séance du 
la décembre 1994 l'Union des S.B serait heureux 
de l'organisation des combats suivants : 

Mouche : Lelen Augustin. 49 k.. Bruay ; WazHie-
pain, «7 k . Anchel 

Coq. : Delorence OUbert, 96 k., Bruay ; Carpen-
tler, M k., Auehel. 

Plume : Faucœur Louis. 33 k.. Bruay : Defer 
57 k.. Auehel 

Mi-moyen • Tarapata Joseph. 6 ) 1 . , Brnay : Mar 
racb, «4 k.. Auehel Rameau Joachlm. es k 
Bruay : X. .. Anchel 

Moyen : Hirembaut Martial. 70 k.. Bruay : BrtT-
faut 68 k.. Aueail. 

Le CALA OB LOOS-EN.QOHELLB 
Le Boxlng Club de Loo»-en-f!ohel)e organisa le 

96 Décembre prochain. Salle Rotas, route de 
thune face au numéro il de Lens une séance, 
avec an programme très intéressant 

Dix rounds de 9 minutes : Dupont (VermeUns). 
contre Bousquet fLoos) 

Geo Walllv IVerroelles) contre Davos fLoos) 
Huit rounds de 9 minutes Booqulllon fVermel 

les) €X>ntre Sypaskosfc-y (Loos) 
Six rounds de 9 minutes : teswen rrermelîesl 

contre Clabeck (oLos) 
Olacherlo 'vermelles) contre Vertoye (Loos). 
Botteqnln contre Ponlc (Loos) 
U-o matcb de lutteen 4 reprises de cinq minute* 

entre Stanislas fvennelles) et Eeqaler (Loos). eom 
plèteri U séance. 

CYCLISME 

CKOSaXOITNTBY 
LE CROSS DE L' • INTRANSIGEANT • 

A TOURCOINO 
Chaque année. A pareille époque, as disputant 

dans les différentes Ligues. les éliminatoires -tu 
Cross de 1' « Intransigeant • dont l'épreuve finale 
a Heu A Paris, au milieu d'un enthousiasme cha­
que fols grandissant 

Tout bon sportaman connaît cette vieille épxeove 
rendue d'ailleurs très populaire de par la régle­
mentation qu'a su lui donner la Fédération fran­
çaise d'athlétisme ' 

La composition est en effet divisée en deux ca­
tégories : 1 catégorie des classes non appelées, 
c'est-A-dire Jeunes gens nés depuis le 1er Janvier 
1905 : 9. catégorie des classes appelées. Jeunes gens 
nés avant le ter Janvier taos De ce fait, les chin­
ées des concurrents sont singulièrement équili­
brées, d'où abondance d'engagements 

Cette année la Ligne dn Nord a chargé l*TJBIon 
Sportive Tourquennolse d'organiser l'épreuve reve­
nant A sa région et qui «e courra dimanche pro-
-haln 91 décembre 

Les sportsmen tourquennois se réjouiront •' 
prendre cette bonne nouvelle, car depuis bien long­
temps avant La guerre on n'a vu A Tourcoing te 

sans aucu ndoute de tré sérieux engagements, car 
n'est-ce pas là un Important galon pour nos grands 
as qui se préparent tout doucettement aux cham­
pionnats régional et national » Les fameuses équi­
pes de cross que nous avons vue* A l'œuvre l'an 
dernier ne vont-elles oas essayer de se • tater •< 
pour la première fois cette saison T et ce. en vos 
des futures grandes rencontres f 

Au moment ou nous engageons la L N A dans 
un mouvement de propagande continue, cette 
épreuve arrive bien A point vraiment pour 1T en­
courager 

Les engagements seront reçus chez M G. Ds> 
couchy trésorier de la L N A. 69. rue du ChA 
teau. k Tourcoing et sur te ter-ai« avant le dé­
part de la course Se mnnlr de pièces Justi' 
l'état civil Droit d'engagement un franc 

L'épreuve est ouverte A tous coureurs amateur» 
les professionnels ne seront donc pas admis 

Départ a deux heures Parcours : ire catégorie. 
classes non appelées. 6 kilomètres ; 9e catégorie, 
classes appelées. 8 kilomètres 

| Vn drame d'amour i 
dans la basse-cour * 

HIPPISME 

APRES LA COURSE LEZENNE8 AURAS 
Le. Comité organisateur rappelle aux coureur» 

qui ont participé à la course Lezennes-Arras et 
retour et n'ayant pas encore retiré leur prix, que 
pass éle.13 janvier, les prix resteront acquis A La 
société S'adresser chez M Coqulaux, li3. rue 
Gambetta. Lezennes-Lllle. 

AU VELO OLUB TOUROUENNOIS 
Dimanche, a 9 heures, réunion générale aa siège 

Ordre du Jour . Règlement cotisations : Tombola 
offerte aux membres présents 

Les coureurs n'aVant pas encore fait leur deznan . 
de de renouvellement de licence, sont priés le 
s'adresser au secrétaire 

Prière aux possédants encore des maillots aa> 
nartenant k la Société, de les apporter 
*Les coureur» dont les noms suivent Lelen. Pla­
ce. Durieux, Scheepens Mulllez. Colsaet. Parme-
tier, Voét-René. Lesaffre pewent retirer an siège, 
leur diplôme da CireBit minier. 

COURSES A VINCBNNES 
ire COURSE. — 1 Valseuse V. Forclnal. g. M.SS-. 

p. 14.50 — 9. Vindicative E. Ricard, p. 25-50 
9e COURSE. — 1 Sermolse. Oessauxe. g. 385o» • 

p 13 00 — S. Thémis M P. Forclnal. p. 12.50' — 
3 Sulivane. Slmonard. p 45.50 

3e COURSE — 1 Vancouver. Leboncber. g. TSAO; 
p 33.00. — 9. Whalles V. Googeon. p. 46~50. 

4e COURSE. — 1. Union (OR.), Riaod . g. seee, 
p. 99.00 — 9. Udeux, L Pottier. p. 18.00. — 8. lin 
caïd. Chrétien, p. 15.00. 
-5e COURSE — 1. Tercey. Chrétien, g. 80.60 • p. 
29 -oo — 2. La Tannière. M Adèle, p. 23.00. — 3. 
Staoat. L. Duiour. p. is.00. 

6e COURSE — L Saint-André, L Bernard, g. 
48.50 ; p 96.00. — 9. Rigolette. kl. D'Haene. p. ti.Ui. 
— 3. Tolède. Vianu* p. 15.50. 

Pour la protection des animaux 
U N COMITE: S ' E S T F O R M É A L I L L E 

Une réunion des amis des «nirrmjiv a eu 
lieu mercredi à. 15 n.eures, d a n s l'un des Sa­
lons de T u Klyseée », A UiLe. D e nombreux 
adhérente sont venue s e foire inscrire pour 
former un groupement. On y a mw""*fl un 
Comité, qui v a s'entendre lundi proabain 
pour le tonctioanémeut d e la Société. U a é té 
question d a n s cette première réunion d'un 
Refuge pour les animaux ahandonnéa afin 
de diminuer daxu» une forte proportion tes 
souffrances imméri tées qu'endurent ces pau­
vres bêtes. 

On n e sait pae as sez le sort aborninaple 
qui attend les animaux que l'indifférence et 
l 'égoisme jettent sur la rue, où ils meurent 
la plupart du temps de froid et de misère , 
s'ils échappent a la mort, plus atroce encore 
que les vivisecteurs leur font subir dans les 
laboratoires. On a traité aussi de la bruta­
lité des charret iers envers leurs chevaux , 
traînant d e s voitures trop chargées ; de La 
souffrance des chiens d e trait qui greîottestt 
dans la boue pendant que leur maître e s t a n 
cabaret. L e s nombreux m e m b r e s de ha nou­
velle société sont bien décidés a taire apph-
quer la loi. L a bonté e n v e r s tout o s qm vit 
es t :a forme la plus pure d e la jus t i ce L a 
pitié inspirée par les an imaux qui souffrent 
suppose une pitié ptue grande pour tes 
humaine. Mais U n e faut pas oublier que « a 
derniers peuvent s e plaindre et possèdent 
d e s m o y e n s d e s e tirer d'embarras a lors <rue 
les animaux ne peuvent compter que sur 
d e s amis pour les protéger. L A défense d e 
toutes les faiblesses est un devoir. 

Il a été dit auss i que l'étevage d e s ani­
m a u x est criminel, si on n'est pas certain de 
leur assurer une vie heureuse. On doit sup­
primer les portées de chiennes e t . d e s obéî­
tes, qui ne sont pas de r a c e Le siècle pré­
sent étant un siècle de vanité , les chiens bâ­
tards n'ont aucun crédit e t janvier arrivant 

-avec s e s taxes , bon nombre de c e s pawvres 
botes seront jetées à La rue .Donc, c e qu'il 
importe de faire avant tout c'est on Refuge 
cer.tral et des refuges provisoires dans chè­
que quartier de Lille et de !a banlieue. Faire 
poser de nombreuses plaques indicatrices 
des refuges dans les rues. Inviter lens g e n s 
à mettre d e s colliers a v e c leur* adresses à 
leurs chien.» e t chats . U» leur seront rappor­
tés s a n s frais. 

La réunion s'est tsrminée pmr tm hosev 
m a g e à M m e Duquesne, qui depuis 25 a n s 
s e dévoue à la cause d e s anjmaox . 

ADJUDICATION DU DROIT DE PECHE 
M le Ministre des Travaux Publics vient de 

décider cru'U 7 avait lieu de surseoir A toutes MB 
adjudications du droit de peene sur les canaux 
et rivières canalisées 

En conséquence, les adjudications du drofl de 
pfehe, prévues pour le 80 décembre 19B4 A 1* 
Préfecture du Nord et dans les sous-préfectures 
de Cambrai, de Douai, dé rXinkerque, d'Haze-
broitck et de Valencienues et pour les 19 et 
22 décembre 19S4 d»n3 les sous-préfeet>urea 
c'Avesnes et de Cambrai, n'auront pas lieu. 

a Deux tfftmtons vivaient en paix. Une 
dinde survint. Et voila la guerre allu­
mée 1 s On a du séparer les combattant* 
lesquels, aussi feus que des nommes, 
se seraient entretué* nour l'amour 
d'une oequette w M :-: >: :-: 

Voici le Nouvel An 
ta alta n tir boots et Cartes de flsÉ 

/ e s •ommandcTt 
i J V o t » 9oos offrons: 
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NOMINATIONS 
Paris. 18. — L" « Officiel » pubBs : aont'l 

nommés . Huissier du Tribunal de première 
instance de LILLE. VI. Oelannoy. «n remplace­
ment de M. Delannov. 

Commissaire-priseur A LfUe, M. SINGER, an 
remplacement de M. Singer. 

Honorariat conféré a M. fisuduin. ancien no­
taire A la résidence du. GATEAU et à M. Caulisr, 
ancien notaire à la résidence do CAS5EL. 

S*£ûù* S&tMitfèé* 
BsnuftlU b far m a t s tt tmmm «Saf 

écrivant t r è s l i s i b l e m e n t . U leiiiuctBij 
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Le mort qui est mort 
ALBERT BOISSIERE 

f Kelly, à qui personne ne sembla i t faire 
•sVttention, n e paraissait pas beaucoup s'inté­
resser à ce partage. Il fallut que Macdonald 
ae tournât vers elle et l'interpellât à s o n 
tour pour que nous l'imitions, VauqueUn et 
moi , et nous tournâmes vers elle. 

— Vous, m a chère enfant, déclara soien-
tallemem Macdonald, Je ne vous ai rien lé­
g u é du tout 1 Vous êtes urne manière de 
sa in te qui s e fiche bien mal de m a galette, 
e t ça vous dorme u n e auréole que je n'ai 
p a s envie de vous retirer. J'ai beaucoup 
mieux- a vous offrir que d e s banknotea ou 
u n chèque comme % Vâuquefin t Votre mé­
r i t e est incontesté, car c 'est un vrai supplice 
d e so igner on tuberculeux qui n e veut pas 
mordre la poussière et un enfant idiot qui 
rebutait le mieux intentionné des précep­
teurs . Je ne me diss imule point que m a sa-
ct>ée mai son doit être un enfer pour une 
i e u n e fille de votre âge et de votre -tempéra­
m e n t . Autant dire, NeUy, que v o u s , ê tes 
v ierge et m a r t y r e ! On v a remédier à tout 
cela. J'ai e u la-présomption, jadis, d'ambi­
tionner votre m a i n ! Evidemment» à part 
l 'areent, je n'étais pas un parti bien enga-

»t, et ci n e veux pas voua faire grief 
pjours manqué d'entbousiaei 

s ' y être constamirïserit opposé et v o u s pou­
vez le remercier de voère côté. Je renonce 
donc à voire main, m a fille. 

— V e u s savez bien, énonça tr istement l a 
gouvernante rousse , que je ne vous quitte­
rai jamais et que jamais je n'abandonnerai 
l e petii. J°2 1 J 'entends voue rester dévouée 

• corps et âme. 
I — C'est parfait ! Et c'est a u s s i pourquoi 

j'ai s o n g é à voue attacher pour l a v ie à u n e 
m a i s o n où je ne serai pas toujours ! Ouvrez 
vos oreil les, s'il vous plaît, et tournez-vous 
s a n s rougir du côté de mon beau-frère, qui 
e s t un bel omhme, à tout p r e n d r e Le l e g s 
dent fe v iens de parler au malheureux veuf 
de m a s œ u r Eve lyn e s t subordonné à ceci, 
q u e voue ne pouvez m e refuser ni l'un, ni 
l'autre, e t que je veux réaliser en' deux 
t emps et trois m o u v e m e n t s l Comme c'est 
vous , m a fille, qui devez serv ir de mère h 
mon petit Joé et que, légalement , c 'est m o n 
beau-frère don José, qui lui serv ira de père, 
il n'y a plus aucune raison pour que v o u s 
vous tourniez le dos c o m m e deux n igauds 
qui n'ont pas l'air d e comprendre m e s qua­
tre volontés. Allone 1 don José Garcia,accop-
t&z-vous pour épouse la sainte fille que 
v o i c i ? - t 

Cette parodie d'union devant l'officier de 
l'état civil était si * imprévue que je n ' eus 
pas la force d'articuler le « oui »' sacramen­
tel. Macdonald n e s 'émut guère de mon 
si lence et répéta a l 'adresse de la jeune 
fuie, rouge comme u n e pivoine : 

— Nelly , acoeplez-vQus pour mari le nom­
mé José Garcia ? 

Nelly, auss i e s tomaquée que moi, n e ré­
pondit pas davantage. 

4. ,»«*. C ' a ^ f t e r f ai*,, conclut r original Yan-
£g. mon, oetit Joe. i e votts 

Pu i s , pivotant & Sroile, pour s 'assurer d e 
a tête que faisait s o n a m i Vauquéiin : 

, Eli bien, vous , le juge, qu'est-ce que 
vous e n dites d e m a petite combinaison ? 

Hélas ! M.le Juge d'instruction VauqueUn 
n e dit rien du tout et pour cause . S a n s que 
nous l ' euss ions entendu quitter là place, 
n i e n t r o u v r i r l e porte du palmarium, 
l 'ami de Macdonald avait filé à l 'anglaise. 

— Alorus bon 1 dit Macdonald.. . l e bou­
gre noue a faussé compagnie 1 

Et mettant de force la main de Nelly d a n s 
ta m i e n n e , à s o n tour, il nous l a i s s e la, 
e n plan. . . avec cette conclusion a u s s i inat­
tendue : 

— Maintenant v o u s deux, débrouillez-
v o u s V X ! 

DEBROUILLONS-NOUS 

L a situation, je l e confesse , était pour 
moi ridicule, e t je ne s a v a i s , à la vérité, 
c o m m e n t m e tirer de « e m a u v a i s pas . 

Je n e pouva i s refuser net s a n s blesser 
inuti lement cette pauvre fille qui ava i t des 
larmes aux yeux . Et je n e pouvais pourtant 
p a s accepter, que diable I L e mar iage 
m'avait trop mal réuss i deux fois déjà,, 
pour que l 'en ta ta s se une t ro i s i ème Et 
puis , Nel ly 1... Epouser NeUy !... la gouver­
nante rousse , toujours pour sauvegarder les 
intérêts futurs de l'idiot, du petit crétin 
Joël Non I non t Cela devenait obsédant, 
à la fin, de n e s 'occuper que d e cet infirme.-

Je cherchais d e s m o y e n s dilatoires, Jes 
phrases vogues pour n e r ien promettre ni 
rien refuser, et j 'accouchai de cet te trou­
va i l l e s tupide : 

— Décidément, Macdonald eu» pu n o u s 
avert ir de s e s d é v ê t e s * r • ̂ ^*mm * 
' — astsl 

jeune fille, . troublée a l'extrême.. . Mais 
puisqu'il JBL. agi par coup de tête, comme 
loujours, je vais vous demander ano grâce, 
monsieur Garcia | 

— Demandez 1 Demandez I 
— Une grac eque voua ne séwriez m e re­

fuser. 
— Sûrement ! 
— Ce., sçra i l , . dit-ejle avec gravité, de n e 

point 'contrarier 'te pauvre nomme, de ne : 

point le contredire t 
De stupeur, je l&chai la rrrtdn de Nelly. 

Ne pas le contrarier I Ne pas le contredire f 
A h ça, la gouvernante s ' imaginait donc 
que j'allais m e laisser faire ? 

Elle remarqua, j 'en s u i s certain, m a 
mine hébétée et mon air désolé,, car elle re­
prit, avec une certaine vivacité : 

— Voué interprêtez bien mai m e s paroles, 
don José. . . Asseyons-nous , je vous prie t 
eJ va i s tâcher de mieux m e faire compren­
dre ! 

J'obéis à s o n invitation e t repris le s i ège 
que j 'avais quitté. 

Nelly s 'empara du fauteuil de Macdonald. 
— Voici, fit-elle, posément, où j 'en veux 

venir. Il y a c inq minutes , avant la trou­
vaille de Macdonald qui n'en fait jamais 
d'autres, je v o u s aurai dit : Don José, 
fuyez une maison et lâchez une famille qui 
ne vous ont apporté que des avanies de 
toutes sorte» t J'ignore s i vous portez la 
guigne aux g e n s ou si cette famille d'Amé­
ricaine vous porte malheur I Tout ce que 
je sais , c'est que lés choses ne vous réus­
s i s sent guère.Jc s a i s aussi autre ohose.c'esi 
que vous n e seriez pas plus heureux a v e c 
moi que v o u s ne l'avez été avec Evelyn 
"jUBtley,; J^«ftvvea^;j i î i s que vous m'épou-

Lr p a r contrainte , nocaiika'. v o u s avez 
u s é l'autre*. 

— Mais je n'ai pas épousé Evelyn. par 
contrainte I m e récriai-ja 

— Pardon l Voua n'avez jamai s a imé 
quo m i s s Arabella et je vous félicite de la 
constance d e votre passion. . . Vous avez 
cru réparer un dommage en épousant la 
veuve dépouillée des millions de Mr Hunt-
ley 1 Voue avez été dupe de v o s scrupules 
exagérés 1 Je ne veux pas que pareille si­
tuation s e renouvelle avec moi. . . Mais, je 
ne veux pas davantage que vous n o u s quit­
tiez, monsieur Garcia... Cela n'est plus 
possible, depuis que Macdonald n a u s a ex­
primé s e s souhaits irréalisables l 

— Alors, quoi faire ? 
— Ceci... Lui donner l'illusion que s o u s 

obéissons a son injonction i m p r é v u e 
— Jamais je ne pourrai jouer une pa­

reille comédie l protestai-ie. 
— Mais s i , je vous y aiderai, dans la me­

sure de m e s m o y e n s I 
—Et combien de temps ce la durera 1 

Vous n'en pouvez rien savoir , Nel ly I 
— Je v o u e d e m a n d e une fois de plus 

pardon l Macdonald n'en a p a s . pour s ix 
mois , maintenant, je vous le garantis . . . 
Vous ignorez peut-être que nous allons 
rentrer à Paris , au lieu de passer r iver 4 
Arcachon.. . C'est l 'épouvantable M. Vau­
quéiin qui lui a fait prendre cette décision. 

La fille, s incèrement émue , poussa un 
profond soupir, fit une pause et reprit : 

— Ah I c'est une formidable partie qui 
va s e jouer entre vous et le juge, monsieur 
Garcia I Ma complicité vous est un atout 
majeur l Vous verrez I Mais il ne faut pas 
brusquer las choses . . . avec un joueur de la 
taille d e M. Vauquelin 1 ' 

A cet instant, Nelly tourna la tête, négii-
oemment , du côté de la baie du palmarium, 
et me souffla" a voix basse : 
- — N e renards» â t t — VU « l i s sas .uo^epurj 

d'œil indifférent, du côté du para. . Ms* 
donald nous épie du dehors.. . Dormoms-li 
un premier gage d'obéissance- à sea urter 
l ions ! Embrassez-moi avec passion, doi 
José. . . comme vous embrasseriez mis s Ara 
bella, votre unique amour, s i elle était en 
core de ce monde I Je vais vous réponda 
a v e c le m ê m e emportement feint, de or­
nière a lui donner l e change I Et il croix 
que c'est arrivé-1 

Et nous nous embrassâmes comme efi 
le voulait, l 'astucieuse comédienne I Mais 
je crois bien, à la chaleur de son baiser au 
m a bouche, qu'elle y mettait plus de corn 
plaisance que moi J 

J'avais eu le temps de jeter u n r e g a r 
perdu, par-dessus son épaule, « t jo v i s effec 
t ivement Macdonald s'éloigner de la serre, 
en s e frottant les mains d aise . 

— Vous verrez que ça réuss ira L.. -»a-
pira-t-elle amoureusement . N o u s te. 
traîner les choses en longueur, ]usqu'à 
décès, au pauvre homme, qui ne saur. 
tarder 1 Et vous m'éviterez Je cauch'' „ 
de l'épouser, que M. Vauquelin m'a J 
jusqu'ici, maie pour des raisons 00 * 
res 1 Moi, v o u s savez , m a vie est faite, A 
en dévouement , e t si le petit Joé n'<l 
pas la, il y a beau temps que je ne s a 
plus dans cette maison . Niais voila, e f 
un poste d'honneur que je m e s u i s i î 
d* n e pas déserter I 

Un piail lement aigu, sur lequel 
pouvions nous tromper, dans "' 
côté, lui coupa net la parole. . 

. — Allons bon I ût-elle en s e dresr-
[ d'un bond. C'est Joe qui pleure I C'est 

core ce brutal de M Vauquelin qui lui t 
donné une taloche trop farte. 

Et elle s e <3irjfieaV vers 1* porte et J» 

el n o u e / 
la ptèc) 

« 


